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Diario do Amapa – le 22 novembre 2009

Interview à M. Le Pelletier, Président de la Chambre de Commerce et d’Industrie de la Guyane

« Macapa et Cayenne ne peuvent pas rester sans liaison aérienne »
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Pour l’exécutif français, le tourisme régional doit être la solution commune pour les états qui sont localisés sur le Plateau des Guyanes. Par ailleurs, la Coupe du Monde 2016 au Brésil sera un évènement moteur … . Suivez l’’interview !
« Cela est plus qu’une idée mais une directive du Président de la République de France qui souhaite que nous travaillons sur l’ouverture d’un nouveau marché pour la région du Plateau des Guyanes et la responsabilité de la Chambre de Commerce est très grande »

Diário – Tout va bien Président, il est difficile désormais de vous demander combien de fois vous êtes venu ici, ce n’est pas vrai?

Jean-Paul - C’est vrai ! Mais avant tout, je tiens à vous présenter mes excuses pour mon portugais qui n’est pas bon. Vous savez que je viens de Guyane française et je parle donc un peu portugais.  

Diário – En réalité,  il est important de faire justice, chaque fois que vous venez ici, vous parlez de mieux en mieux notre langue, alors que certaines autorités, débutent seulement en français...Comment se porte le stand mis en place par la Guyane à la Foire de l’Entrepreneur? 

Jean-Paul – Très bien, nous avons été invités à cette foire par le SEBRAE et cela confirme les bonnes relations que nous avons avec l’Amapa ; nous avons un bureau permanent de la Chambre de Commerce de Guyane situé au Consulat de France, ici à Macapa. Ce stand a pour objectif de se rapprocher des entrepreneurs brésiliens pour les orienter dans leur volonté de réaliser des affaires avec les entrepreneurs de la Guyane française. 

Diário – Au-delà du stand a proprement dit, quels sont les résultats de ces échanges d’informations avec les entrepreneurs locaux? 

Jean-Paul – Ce soir, par exemple, nous ferons une intervention d’une durée de deux heures  lors du séminaire du SEBRAE durant laquelle nous montrerons les opportunités d’affaires en Guyane française. Je pense que cette année est très importante pour la coopération entre la Guyane et l’Amapa.

Diário – C’est l’année de la France au Brésil, n’est-ce pas?

Jean-Paul – C’est l’année de la France au Brésil et je pense que cela peut-être également l’année de la Guyane en Amapa et pourquoi pas de l’Amapa en Guyane. Avec l’ouverture du pont qui est prévu l’année prochaine, il est important que les entrepreneurs apprennent à réaliser des affaires avec les français, inversement avec  le SEBRAE, l’ACIA et l’ADAP, nous avons des contacts permanents pour percevoir comment les entrepreneurs guyanais peuvent réaliser des Affaires en Amapa et au Brésil..

Diário – Récemment, un groupe d’entrepreneurs brésiliens de l’Amapa s’est rendu en Guyane française, nous pouvons dire que la participation de la délégation à la Foire de l’Entrepreneur est une continuité au voyage des brésiliens?  

Jean-Paul – Je pense que cette visite a été très importante et résulte du travail réalisé ici par notre bureau de la Chambre de Commerce à Macapa qui développe des relations très étroites avec l’ACIA grâce à l’appui de son Président Gilberto (Laurindo) qui a fait venir une délégation jusqu’en Guyane française à une petite foire, en tout cas, pas aussi grande que votre EXPOFEIRA…(rires), la foire de Guyane qui a lieu en octobre.  

Diário – Nous avons reçu de très bonnes informations des entrepreneurs locaux sur ce voyage...

Jean-Paul – Grâce à une invitation officielle, nous avons pu faciliter le visa pour eux. Le président Gilberto (Laurindo) nous a signalé qu’il était satisfait en ce qui concerne l’accès aux informations économiques de la Guyane française. De plus, nous avons déjà réalisé une invitation pour que l’Amapa participe à la Foire de Guyane 2010, où nous allons réserver un espace de 500 m2 pour l’Etat d’Amapa, afin d’exposer, de vendre la production des entrepreneurs de l’Amapa, que ce soit dans le tourisme, l’agriculture,  la pêche et finalement tout ce qu’ils auront à exposer. 

Diário – Cette semaine, le Président français, Nicolas Sarkozy, a manifesté un intérêt pour que soit développé un marché commun du Plateau des Guyanes. Cela a été applaudi par les enthousiastes de la coopération régionale. Comment la Chambre de Commerce a t-elle reçu cette nouvelle? 

Jean-Paul – Ce sujet a été un élément de discussion le plus important pour nous. Il a réalisé un discours pour toutes les régions d’outre-mer de France, pour toute la France et pour toute l’Europe. Cela est plus qu’une idée mais une directive du président de la République de France qui souhaite que nous travaillions sur l’ouverture d’un nouveau marché pour la région du Plateau des Guyanes ; (donc) la responsabilité de la Chambre de Commerce est très grande.

Diário – C’est une entité très forte n’est-ce pas? En plus de développer le commerce, elle contrôle les ports et aéroports…

Jean-Paul – Comme vous le savez, la Chambre de Commerce de Guyane française a la responsabilité de l’Aéroport International et du Port International de Cayenne, en plus des frontières, du marché et des personnes. C’est une grande nouvelle pour la Chambre de Commerce qui lutte depuis plus de dix ans pour cet échange, pour cette coopération économique avec des voisins importants tels que le Brésil et l’Etat d’ Amapa. 

Diário – Déjà lors de la rencontre du Président Sarkozy avec le Président Lula à la frontière de l’Oiapoque et de Saint Georges, ils ont parlé de cela : la Guyane française ne devrait pas tourner le dos au Brésil. A partir de ce moment, nous avons déjà eu des avancées significatives pour l’élargissement des échanges avec le Brésil, quelles soient commerciales, culturelles ; en clair, nous sommes plus proches ? 

Jean-Paul – Une des choses les plus importantes dans le discours du Président Sarkozy, cette semaine a été le problème des visas. Il a été très clair en signalant qu’actuellement le visa est obligatoire pour tous brésiliens qui souhaitent entrer en Guyane française, mais qu’il donnera des instructions formelles sur le visa de tourisme, qui est un visa pour les affaires;  il pourra être obtenu ici même à Macapa en deux jours. 

Diário – C’est vraiment une excellente nouvelle, actuellement cela il faut environ quinze jours ouvrés, vu qu’à Macapa les documents sont réunis et remis à Brasilia...

Jean-Paul – Exactement. Cela est très important pour les opérateurs touristiques ; ce qui va se passer c’est que les agences de voyage auront la responsabilité de faire la liste des personnes qui feront le voyage touristique avec la date d’entrée et de sortie, le visa sera collectif, délivré en deux jours, mais l’agence sera responsable si une des personnes qui entre en Guyane ne sort pas à la date prévue. C’est l’agence qui paiera. Mais c’est sans aucun doute une grande nouvelle pour les entrepreneurs brésiliens et également pour les touristes qui souhaitent visiter la Guyane française. 

Diário – La délégation de Guyane française reste ici à Macapa jusqu’à quand? 

Jean-Paul – Jusqu’à dimanche matin, nous reprendrons la BR-156 et nous allons jusqu’à Cayenne en voiture; nous espérons arriver là avant la nuit. 

Diário – En voiture, c’est un problème, nous sommes sans offre de vols directs de Macapa à Cayenne président !… 

Jean-Paul – C’est un problème important, il n’y a plus de compagnies qui opèrent entre Macapa et Cayenne. Le Président Sarkozy a signalé également qu’il souhaite faire de la Guyane française une base de préparation sportive pour les Jeux Olympiques 2012 et de la sélection française de la Coupe du Monde 2016 qui aura lieu au Brésil. Donc, le problème de liaison aérienne sur ce tronçon a besoin d’une réponse rapide. Je sais que le Gouverneur Waldes (Goes) recherche une solution. Je sais qu’une partie des responsabilités est française et une autre brésilienne. A partir du Brésil quelle compagnie sera autorisée à opérer sur ce tronçon et inversement à partir de la France, c’est à dire comment se fera la réciprocité, en clair quelle compagnie aérienne française pourra opérer ?
Diário – Et comment avancent les négociations, Président ?
Jean-Paul -  Ces négociations débuteront en milieu d’année prochaine, mais nous avons besoin d’une réponse avant janvier, car Macapa et Cayenne ne peuvent pas rester isolés, sans liaison aérienne.  

Diário – Donc la question des Jeux Olympiques et de la Coupe du Monde au Brésil a besoin d’un Forum de rencontres axé sur ces discussions pour résoudre ce genre de problème, n’est ce pas?

Jean-Paul – Je pense que le meilleur endroit pour discuter de cela est la Commission Mixte transfrontalière Brésil France qui aura lieu en juin prochain à Cayenne. Ces questions doivent être inscrites dans l’agenda de réunion, car la liaison aérienne doit être permanente, et si cela est nécessaire, la création d’une ligne aérienne binationale d’avions régionaux pour l’Amazonie, comme le projet du Gouverneur Waldes (Goes). Nous avons besoin de l’appui des deux gouvernements pour cela.

Diário – Indépendamment de la Coupe du Monde, des spécialistes défendent que le tourisme régional peut être augmenté ; les villes amazoniennes qui ne revendiquent pas l’exclusivité en tant que destination touristique, souhaitent attirer des touristes de l’étranger qui pourront visiter plusieurs d’entres elles (les villes). Que pensez-vous de cela ?
Jean-Paul – Il est important de signaler que l’état de l’Amapa, du Para et de l’Amazonas, la Guyane française, le Suriname et la Guyane anglaise ont signé un accord pour le développement d’un package touristique des Guyanes et de l’Amazonie. Il existe politiquement, mais il est nécessaire qu’il soit mis en pratique économiquement. Maintenant, il est important, en Amapa et en Guyane française, de sélectionner les hôtels, les transporteurs et les agences de voyage qui vont vendre et organiser ce package.
Diário – Et comme le tourisme doit être organisé et planifié, il est nécessaire que toutes ces questions soient bien résolues, n’est-ce pas? 

Jean-Paul – Exactement, il est difficile de faire tout cela, donc dans un premier temps le Suriname, la Guyane française et l’Amapa doivent identifier qui sont les professionnels du tourisme, que vont-ils faire du package, et après ils pourront  le vendre dans le sud du Brésil. Les touristes de cette zone, de Rio de Janeiro, de Porto Alegre, viendront visiter l’Amapa et pourront connaître par la même occasion le centre de lancement de fusée de Kourou. Ce même package pourra être vendu à Paris ou à d’autres touristes européens qui viennent à Cayenne; le Suriname aura également la responsabilité de faire venir des touristes des Etats-Unis ou de Hollande. C’est le principe du package.

Diário – Président, merci beaucoup pour cette interview et pour votre effort de le réaliser en langue portugaise...

Jean Paul – Merci beaucoup pour votre accueil, j’espère pouvoir vous recevoir très prochainement sur Cayenne. A bientôt! 

Extrait d’un article du Secrétariat d’Etat à la Communication du Gouvernement de l’Amapa – le  23/11/2009


Le Gouverneur Waldez met en valeur la Foire de l’Entrepreneur
L’évènement a attiré le public pour sa diversité des exposants et des produits

La III Foire de l’Entrepreneur, coordonnée par le Sebrae Amapa, a été un succès de fréquentation et d’affaires. L’évènement a eu lieu du 18 au 21 novembre, dans le quartier de Laguinho. Le Gouverneur Waldes Goes a valorisé la Foire de l’Entrepreneur, a visité les stands et s’est intéressé particulièrement à certains projets d’entrepreneurs.

Accompagné du président du conseil Délibératif, Alfeu Junior, du directeur superintendant, João Alvarenga, du directeur de l’Administration et des Finances, Rosemary Fabião et la Directrice technique, D’arc Marques, le Gouverneur affirme que l’Amapa a un potentiel d’entreprenariat. Une partie de ce résultat est ici pour que les habitants puissent observer et commercialiser (leur produit). Le Gouvernement de l’état encourage également l’entreprenariat. Un des exemples est « le Fundmicro » a-t-il signalé. Le Secrétaire Spécial du Développement économique, Antonio Farias, la Secrétaire au Développement Social, Nazaré Farias, Secrétaire des Industries et du Commerce, Sebastião Maximo, Secrétaire du Travail et de l’Entreprenariat, Anésia Nunes, ont intégré la délégation.

En visite sur le stand de Fabrication de Modèles de Confection, Waldes Goes, a connu tout le processus de modelage, coupe, couture et retouche finale (…)



Pour Waldez, la Foire de l’entrepreneur au-delà de réunir les entreprises exposantes de secteurs variés de l’économie d’Amapa, elle ouvre des opportunités pour la création d’emploi et de revenu. « Je suis heureux de voir l’état prospérer de cette forme. Cela est le résultat de politiques publiques et privées sérieuses qui sont vouées au bien-être de la population. »
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Jean-Paul Le Pelletier a profité de son séjour à Macapa pour discuter des demandes communes. Deux semaines après qu’une délégation brésilienne d’entrepreneurs et d’autorités ait visité  la Guyane française, les représentants de la Chambre de Commerce et d’Industrie de la Guyane française nous rendent visite en apportant en Amapa des informations sur la manière dont les entrepreneurs locaux peuvent faire des affaires avec les entrepreneurs français. Le Chef de la délégation, Président de la Chambre de Commerce, Jean-Paul Le Pelletier, qui parle relativement bien le portugais, a saisi l’opportunité pour demander l’appui des autorités brésiliennes afin de résoudre le problème lié au manque d’offre de vols réguliers entre Macapa et Cayenne. 





Sur le stand de la Chambre de Commerce et d’industrie de la Guyane française, il a été reçu par des entrepreneurs français et a découvert quelques produits comme les boissons, les vins, les huiles, etc. Le député Manoel Mandi (PV) était présent.














PAGE  
1
DAE/SAI/AD/Semaine 48


